
ADLV Compte rendu de la réunion du 10 janvier 
 

 
 Cette dernière réunion a été fructueuse, l’échange très enrichissant et nous avons 
accueilli trois nouveaux participants : Geneviève, Marie-Noëlle et Robert 
 
I- Dans un premier temps nous avons écouté les témoignages des nombreuses 
manifestations qui se sont déroulées à Strasbourg au cours du dernier trimestre 
2013 et nous nous sommes attardés  sur deux moments phares pour nous : la 
conférence de Guy Aurenche et la rencontre de Taizé. 
 
II-En ce qui concerne la prestation  de Guy, nous étions copartenaire et la 
préparation a sollicité beaucoup de démarches et d’énergie. Nous avons dégagé un 
bilan. Ce qui nous a amené à aborder  le fonctionnement du groupe, les attentes 
et les projets. 
 
 

I Les manifestations  à Strasbourg  au dernier trimestre 2013 

 
1-Des manifestations très nombreuses  

L’énumération  paraît  sans doute fastidieuse mais elle donne une idée de leur 
importance.  Pourtant ne sont citées que celles qui appartiennent à notre 
réseau de partenaires. (Les titres surlignés en jaune peuvent vous être envoyés sur 
demande)  
 
-le 5 juin Le groupe Jonas (pour que vive Vatican II) a anticipé en invitant Mgr 
Grallet sur le thème « Une Eglise Pauvre pour les Pauvres » Le titre a été modifié 
dans leur revue après la conférence de Guy : « Une Eglise pauvre avec les 
pauvres ». 
 (Voir Vagues d’espérance, » de Décembre)  
le 20 octobre Mgr Jacques Noyer s’est rendu pour Jonas à Sélestat.  
 (Voir son interview dans  Carrefour d’Alsace de février)  

 
-le 11 novembre : à la fête diocésaine de la Fraternité, plus de mille personnes pour 
entendre le témoignage des participants au rassemblement national Diaconia 
Lourdes 2013 et son message final 
 
-le 21 novembre : « Pacem in terris »avec Pax Christi  a regroupé 80 personnes.  
Pour l’occasion le groupe de Strasbourg a rédigé un dossier: 
 « Les enjeux de la paix, la contribution de l’Europe » 
 
-les 22/ 23 / 24 novembre 88e Semaine Sociale de France à Paris, Lyon Strasbourg 
simultanément sur le thème : « Réinventer le travail ». (80 personnes à Strasbourg, 
3000 en tout).  
Le travail final : «10 ans pour changer en France le travail et l’emploi » à consulter 
sur internet. 
 
-le 10 décembre : Invité par DECERE Jérôme Vignon intervient sur le sujet « Il faut 
une âme à l’Europe » 



DECERE (Démocratie Construction Européenne Religion) est une association née 
de l’initiative du diocèse de Strasbourg et des Dominicains. 
 
-le 11 décembre : Guy Aurenche invité par les Amis de La Vie, le CCFD, le FEC et 
l’Université : « Solidarité internationale, le pari de la fraternité » 
(Vous avez reçu l’article qui condense les idées) 
 
-les 12 /13/14 décembre : Chrétiens de la Méditerranée  lance à Strasbourg  « Un 
appel à l’Europe pour la paix au Moyen-Orient » 
Chrétiens de la Méditerranée a été fondé par Jean-Claude Petit, ancien PDG de La 
Vie. Ce dernier est par ailleurs membre du Conseil d’administration des Amis de La 
Vie.  
. 
-du 28 décembre 13 au 1er Janvier 14 : 36ème rencontre européenne de la 
communauté Taizé. 20.000 jeunes Européens reçus en Alsace : « Taizé ou le 
christianisme pour tous » « L’Europe fait toujours rêver les jeunes de Taizé » 
Le 3 décembre la conférence de l’Avent du Frère Aloïs. 
(Voir La Vie n° 3564 » n° 3567 ainsi que le supplément de Carrefour d’Alsace) 
 
Ces manifestations ont point commun : dans toutes les mêmes sujets ont été 
abordés, plus ou moins développés selon le domaine spécifique du 
mouvement. 
 

Les thèmes qui reviennent dans toutes ces manifestations.  
Tous traduisent la volonté d’engagement dans le monde, pour la 
transformation et l’humanisation de celui-ci dans la diversité. 
Ils rejoignent les valeurs qui inspirent la lecture de l’actualité faite par les articles de 
La Vie.  
Ils sont énoncés et développés dans le message du Pape François pour la journée 
mondiale de la paix du 1er janvier. Un condensé de ce message peut vous être 
adressé sur demande). 
Les conférences, les échanges nous ont donné des pistes pour défendre les 
droits de l’homme, pour lutter contre la guerre, pour promouvoir des modèles 
économiques et sociaux qui respectent l’homme et la nature : Un autre monde est 
encore possible  avec plus d’Europe, plus de fraternité, plus de paix.  
 
Maintenant la balle est dans notre camp. 
-A nous d’agir en tant que citoyen responsable au moment des élections 
municipales et européennes prochaines.  
 
On nous a rendu sensible au danger que représentent  les extrémismes.  
 
On a souligné aussi l’importance de l’Europe.  
Avec le Conseil de L’Europe et la Cour Européenne pour défendre les droits de 
l’homme énoncés à l’issue de la 2ème guerre mondiale afin d’instaurer « La paix et 
l’amitié là où l’inhumanité a semblé l’emporter »Fr Bruno Cadoré, cofondateur de DECERE.  
Avec le Parlement Européen pour promouvoir une économie plus humaine. Il s’agit  
cette année d’avoir un vote  citoyen et non pas un vote sanction qui mettrait en 
danger la démocratie  car il permettrait à certains partis de saboter l’œuvre des pères 
de l’Europe. 



 

2- Deux moments phares pour les Amis de La Vie : 

La conférence de Guy Aurenche le 11 décembre 
 
Historique : 
L’initiative de cette conférence revient à la directrice adjointe de notre association qui 
nous a donné, début 2013, les coordonnées du responsable aux Editions de l’Atelier. 
Celui--ci nous a bien aidé pour la réalisation du projet de même que le président du 
CCFD Bas-Rhin, le nouveau directeur d’Alsace-Média, le FEC et son directeur. Ce 
dernier nous a permis de bénéficier de l’aide de l’Université et nous avons aussi 
apprécié l’aide logistique du FEC.  
Après bien des contacts, entre autre avec le diocèse et personnellement avec Mgr 
Grallet, les grandes lignes de cette soirée étaient en place fin juin. Les réunions et 
les démarches d’octobre et de novembre ont permis de finaliser le projet. 
 
Le bilan : 
Le public n'a pas été très nombreux, 65 personnes présentes. Pourquoi ? 
Pourtant nous nous sommes longuement  informés pour choisir la meilleure date 
possible en fonction de la disponibilité de Guy Aurenche mais:  
- il y avait encore beaucoup de manifestations  en cette période de marché de Noël, 
- il nous semble aussi que l’annonce dans La Vie aurait pu être plus visible.  
La conférence aurait pu être annoncée avec le portrait au moment de « La Vie en 
mains » et en même temps que  l’Université d’hiver de Chrétiens de la Méditerranée. 
-le lieu était inhabituel. Pourtant cet amphi se révèle très sympathique et bien adapté 
matériellement à une conférence. Il est très accessible par le tram, le personnel de 
l'Université a été très coopératif.  Il suffit peut-être que le public prenne l'habitude de 
le fréquenter! 
NB Il y avait de trop de panneaux dans la salle pour être lus, la carte a été appréciée. 
 
Mais il y a des aspects très positifs. 
- Le public a été très intéressé, le débat enrichissant : la conférence a été un moment 
de bonheur. « J’ai bu du petit lait » a déclaré Gabriel le visage épanoui. 
Deux témoignages reçus parmi d’autres : 
«  … la conférence a été très intéressante et M. Aurenche s'est révélé être un orateur 
très talentueux. J'ai beaucoup aimé sa présentation mais surtout la sincérité de ses 
propos et la profondeur de son engagement… » 
«  …Je l'ai retrouvé avec toujours autant de plaisir, il ne change pas et c'est bien. 
C'est bon d'entendre ses propos remplis d'espérance, de joie de vivre, de 
générosité....tout cela dans une attitude simple...et, c'est le cas de le dire, fraternelle. 
Guy est La Fraternité ! » 
-De nombreux responsables d’associations, de mouvements, religieux étaient 
présents. Le discours de Guy a été répercuté, dans des homélies et par exemple à 
l’université d’hiver de Chrétiens de la Méditerranée. 
 
-La préparation de la rencontre a permis d’établir des contacts plus forts avec 
Alsace-média, le CCFD Bas-Rhin, le diocèse, le FEC et l’Université de Strasbourg.  
 
La rencontre européenne de Taizé  



 
 Dès le mois de septembre des moines de Taizé se sont installés dans leur local rue 
du Parchemin. L’implication des paroisses de la ville, de la campagne et du côté 
allemand a été très intense jusqu’à leur départ le 18 janvier.  
Grâce à la présence apaisante et efficace des moines cette phase de préparatifs 
s’est faite dans la bonne humeur mais les organisateurs étaient épuisés selon Nicole. 
 
L’accueil a été particulier pour les quelques 20.000 jeunes pèlerins venus de toute 
l’Europe : Suédois, Baltes, Ukrainiens, Polonais…   
 
-Ils ont été reçus  par la ville de Strasbourg, la Région  Alsace, le Parlement 
Européen.  
 
- Ils ont été hébergés en ville, à la campagne et en Allemagne, c’est donc la 
population d’un vaste espace urbain, rural et transfrontalier qui a été impliquée. 
 
- Le maintien du concordat a été une bonne opportunité pour la dimension 
interreligieuse. Les jeunes ont été accueillis dans les Eglises catholiques et 
protestantes  bien sûr mais aussi à la Synagogue, à la Mosquée et hébergés dans 
des familles musulmanes. 
 
-La dimension européenne a été mise en évidence, l’accueil au Parlement a permis 
de donner une vision pertinente de la politique européenne par ailleurs décriée. 
Une Europe pas seulement unie mais ouverte et solidaire. 
(Voir La Vie n° 3564) 
 
L’esprit de Taizé 
Ce qui frappe c’est le silence dont sont capables ces jeunes, la spiritualité de haut 
niveau qu’ils manifestent dans la prière. 
 
La liturgie très simple de la Parole, les instruments de musique, la présence de  
nombreux enfants, la fraternité très sensible, la sérénité, le fait de faire la fête sans 
alcool ont séduit même des non-croyants. 
 
L’organisation des débats est remarquable. Par exemple dans la Cathédrale, après 
la prière, les jeunes se tournent vers l’une des 12 colonnes la plus proche où se tient 
un responsable avec un thème à débattre. Au bout d’un temps déterminé les 
responsables se déplacent vers une autre colonne et sans bouger les participants 
peuvent aborder un autre sujet.  
 
Même en dehors des moments de prière tout se passe dans le calme.  
Pas de cohue pendant la distribution des repas mais une ambiance joyeuse et 
multiculturelle. 
Cette atmosphère se ressentait dans toute la ville et dans les trams bondés. 
Des anti-Taizé au départ on fini parfois par rejoindre le mouvement. 
 
A cause du bonheur qui a été vécu il y aura un après Taizé sur le plan religieux 
et sur le plan européen. 
  

 



II Le fonctionnement du groupe. 
 
Il n’y a pas eu de longues discussions sur le sujet car nous sommes d’accord avec la 
lettre que nous a adressée Dominique, absente ce jour là. 
 
« Pour moi, le groupe des Amis de la Vie est important car déjà c'est un groupe qui 
fonctionne depuis longtemps et l'amitié qui s'est créée est à sauvegarder. Il faut tout 
faire pour que nous restions soudés. Soudés pour quoi ? 
Pour défendre nos idéaux... 
 
La réunion mensuelle en est le moyen le plus sûr.  
Lorsque nous assistons à ces réunions nous attendons  partager avec nos amis les 
pensées qui nous viennent à l'esprit quand nous lisons notre revue, fédératrice de 
tout un ensemble ! C'est ce qui me manquait à Tahiti !  
 
Bien sûr, puisque nous sommes un groupe régional, nous devons aussi nous 
intéresser à ce qui se fait chez nous et en parler. Parler, échanger, discuter ....Je 
peux lire seule la revue mais c'est important de sentir une présence, de 
communiquer. » 
 
Tous les Amis de La Vie  du Bas-Rhin n’assistent pas à nos réunions parce qu’ils 
sont trop éloignés de Strasbourg, ou trop occupés, ou trop âgés. Mais ils reçoivent 
mon compte rendu quand ils ont internet. J’ai de nombreux  retours très 
réconfortants :  
« Tu sais qu’on vous soutient, mais surtout par la pensée et l’amitié ! plus que par 
notre présence physique. » 
 
Une conclusion qui résume le sujet et l’esprit des Amis de La vie :  
Le courrier d’un Ami de La Vie depuis 10 ans, Michel Normand, paru dans La Vie 
3568. Il résume bien le fonctionnement de tous nos groupes  et le but de nos 
débats, (même si pour l’occasion il titre « Municipales : je crois au débat »). 
 
« Dans un monde qu’on nous dépeint comme celui du « chacun pour soi » 
j’ose croire à la démocratie, au pouvoir exercé par tous, dans la clarté et la 
transparence, et non pas par une minorité de gens « qui savent ». Localement 
je lutte pour une communauté municipale et citoyenne ouverte, dynamique, 
généreuse, fraternelle, où chacun se sente reconnu, à l’aise, à sa place. Je 
crois aussi aux débats, échanges sur l’actualité et sur les sujets de société. 
Avec mon épouse et une équipe , nous en avons organisé un certain nombre 
en une dizaine d’année. Des personnes qui n’avaient pas vocation à se 
rencontrer ont pu ainsi se parler, échanger, avec respect, humilité, 
enrichissement mutuel… De partout on voit poindre des initiatives, un désir de 
changement. Des « lanceurs d’alerte » prennent le risque de bousculer, 
d’exiger une autre façon de faire de la politique. Pourquoi pas chez nous, ici et 
maintenant. »   
 
 


